
4 LA SU~AINE COMMERCIALE

~y A B Dse iiottro en correspondance avec lui AHENR A, EDAR Sydiney, et à ni- pns hésiter à mîultiplier

COMPIrr1BLE PUBCLIC 9-ET leurs demandes do renseignements ; sa
misionest(lu chorchmer ces renseigne-

LIQ IIAI'Igmonts là-bits et (e les donner à qui les
S'occupe d'auiditioni dui uoiti1 ,teh, iII5uJ<cC dés&ircira.

tien do0 livres et Préparation de fouilles L'Australie est un grand pays (lent les
do0 balance. I.

Ytut l1 lirceptiuus LIU -rétit:, bu,, l imnportations déipmssomt dle healueoup les
toux~ ~ ~ ~ 'h ou"'b nhL vih u unlt u- 1 exportations ; le princ'panl art.cle qu'elle

fatiles. exporte est i ]al-.

li~d Pl pus gr inde 0.% périce et u, Ma Niiteimmiit, qu'avotns nous à faire h
~meileures r-elations polir agil- colm)e Québec polir profiter do ce débouché qui

intermmédaire entre débiteur et créait- (lit perspective 1 Nous n'avonsgur Vs
cicr. Prit d'initiative en inatibre dle commiterc.e

BUREAU comme <'n beaucoup d'autres choses. Ça

125ýé_p Rîte SIt-Pèe2rre nîest peut-être pas autanît notre faute que
~ celle dle lit maigre éducation que nous

revivors ;conmme hommes publics et
iie-gOeiiiits, nous sommes bien alu élevés,

Chlarles E9 RoyJ3~ et cette pauvr. té d'éducation date dle lat

MIARCHIAND ET iuIMI-tT.%TEP.U :lE CWIt petite école même. Nous sommes, avec

413-415-417, Rue St-Valiex, St-Roch <lx< etsogniain auels
Q-0 0 cans un état dlextrême infériorité vis-à-
~'vis (les autres. Nous av'ons dottc à oil-

t'emmeinni<,. Israceliritlgu, SituiIter, C'uir ituîu-her cette lacune regrettable. P~our lat
LI là i lùr:u .a , Fraitçil lez 1,. L.yon, Bai,. e

~ ~ M.~î.et D.,KItd EImiêti<jItt. mênme raisoni, les capitaux nouis muanquenft,
- A 'fI?- et aious nec savons pats les utiliser. Quand

JéMercivrihauxtur J aumurC-fli ouç liqntis- le capitaux nous manquent.
tolies espèces (le Fournitures polir chaussures 1 nous nous entendons ; nous voulons dire

Colt itESl'ONUANCE SOL1.IClTFE qu'ils nie circulent pas, parce qu'ils crou-
- J pissent en banque, ou dans (les place-

M OUNTAIN HILL HOUSE clents àinéêmnme
Nous -oinprenons bien qu'un homme

qui a réussi à amasser avec beaucoup de
petite uni capital assez rond, n'estpa
pressé de le livrer aux hansards (lu coni-

l'lu'me.rce et qu'il le place autant que possible
___sur lat propriété foiscière, ou le convertisse

__ _ _ en valeurs publiques garanties «par les
J-MOUNTAIN [-IILI. 1-IUSE gouvernements.

Cependant, liii, un autre, un troisième,
~~ j ~umi quatrième lic puurraietit ils pas e-

tendre, se by ndiquer, et distraire une frace-
tion comparativement mîinimne de leurs

capitaux respectifs au bénéfice, d'une af-
- fairz- " S'il y a pcrte, personne nie peut e~n

tre~n souffrir -iotibleianent ; #,t. d'un autre côté,
aucc de l'expétienco et de la prudence,
pourquoi aî'y aurait-il peis gain 1 Et danis

94 à 98 PUe de la Uon1taV'ne les afiuires quanid le gain ,-u montre, il
QUEBEC. rcprésente un intérêt infiniment plus

-0- tlevé que l'intérê-t légal ; le capital ainsi
B. DION .1z (!le - - - - Prop. lancé bénéficie aussi h bien d'autreî, par
JOS. CLOUTIERt - - - Gérant rioet

-o -
rioht

Cet hôtel est situéd au cenire du quanrtier d'af. Si les citoyens de Québec engagés dans
faires.

113. DlION & CIE ayant fait (le* ru'a,:,rntit, le tienen l'i,,<ll,,qêrie et li finantce eln
oi lit tele mmasidc premn1re

esse, irèa confortabule, A des prix très raison- sincèremenît agrandir le cercle de leurs
liablcs. opérations, la marge de leurs bénéfices

D. et partant activer la circulationu du nu-

-RA 1j4 fI y &~ SON méraire et le gogne, il leur faut se con-
ENTREPOSEURS certer dans une branche ou une autre de

L'izrelui!s - leues Dallwive, St-l'r ce l'entre prise spéculative et industrielle et
Si i u!ré, Qlccbec. apporter sur un p oint lu concours de leur

Elmîmmiaasimag I franro ou mVil td,,uamae, il taux énergie, de beu? exp6rience et ('un peu
inonts.à arandicu eçue sur e tahi. pia.Io6s
nienté. Mnsraituaadiscté reçu- r Wue;ifliS do captlIsé, ile:ne pûuyqct, riiun
les hangardes, si Oulucdésire. 1f El'»NI réjunis, ils& peuvent bc%Ucoup!

Il leur faut donc ite syndiquer, que ce
soit pour faire excluîsivemnent le comamerco
avec l'Australi, l'Afrique du sud ou le
Brésil, il est urgent, qu'ilis s'uniseoit,
qju'ils appliquent le principe de l'ausFocia-
tien. Le risque n'est peut-être pas graund
pour chacun, maais il a autant de force et
rapporta une proportion de bénéfices
aussi grand(, que s'il et assume pour un
seul.

Il est% rai (lue bien des entreprises
spéculatives eut échoué d'une façon na-
% raiîte à Que-bec et quesi l'on feaisait, une
étude rétrospective des entreprises (lui
omît mal tourné à Québec depuis vingt
ans, a-.% se sentirait moins tenté de criti-
quecr le manque d'initiative des citoyens
que de les blâmer dle leur manque de sens
pratique. -Nous avons eu la fabrique
d'acier du comte Léopold d'Arsehat, la
fabrique do lainage, la mantufacture de
claques, l'assurance Stadacouui. Ces entrc-
prises étaient bonnes et desitinées à réussir,
nmais dans presque tous les cas elles ont
été dirigées par des employés trop soit-

,vent importés de l'étranger, ou choisis
sous la dictée du népotisnme, qui n'eriton-
laient lien ni à la fabrication ni aux
muarchiés du unouveau monde ; de plus, les
directeurs s'occupaient de l'exploitation
une tois l'an, à l'assemblée générale an-
nuelle ; avec l'incurie ds-directeurs et la
mauvaise administration des employés, il
n'est pas surlrenant que rue industries
boient allées à '.atu-l'eau.

Tel a été le Cea pour la fabrique d'acier
et la fabrique de lainages.

L'assurance Stadacons, elle, au début
nie se montra pas très particulière sur les-
.risques; elle voulait exhiber un bilan sé-
luisant Sur les entrefaites, deux grandes

conftlagruations survinirent. qui la terras.
sèreait sur le pa%é.

Les actionnaires de la manufacture-
<le claques, pour naavoir pas surveillé l'af-
fair-e de près, se trouvèrent uîî jour à la
mlerci d'un capitaliste qui, avec le calmne
et:l opiniâtreté qui caractérisentl'Ecossais,
était parvenu à accaparer la majeure par.
tie dii stock <le lit manufacture. Quand>
ce particulier fut niaitre de la place, il
n'eut rien de plus pressé que dc vendre
l'exploitation à des Mlontréalais et d'aller

g"ruger ses rentes avec les acheteurs.
Nous avions unie gran4ý corderie à

Qub<, elle a ou à peu ,prias lu oinéine
sort que la nianufactu're de claques ; un
monopole nous l'a soufflée au nez.

Mais, Malgré tolt, Céla, 40 n'est pas à
lire qu'il faille rester dans l'inaction. Est-

ce que les .catastrophes de ýhomizi de fer
empêchent les gens de prendre le ti-ain 1
rst-ce que les accidents de voitui-o em-
pélieiut, les gens de se promener un char-
rotUe ou on coupé 1 T~-oe que les fAiIliteý;
'de commeIrce doivent çlétoùrùo -lés Sons


